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Une tendance à la réduction du nombre d’exploitations 
laitières (bovin, caprin, ovin)

Ces évolutions témoignent d’un mouvement de cessations d’activité plus rapide que celui 
des installations, dans les 3 filières laitières. 

En 2018
3 266 livreurs de lait de brebis
2 495 livreurs de lait de chèvre
53 798 livreurs de lait de vache

En 2008
4 041 livreurs de lait de brebis
3 248 livreurs de lait de chèvre
85 572 livreurs de lait de vache

Source : FranceAgriMer d’après Enquête annuelle laitière SSP

Évolution du nombre de livreurs en élevages laitiers

- 19,2 %
- 23,2 %
- 37,1 %
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Des dynamiques différentes selon les territoires : 
exemple dans la filière lait de vache

Les rythmes de réduction du nombre de livreurs diffèrent selon les zones du territoire.

Source : FranceAgriMer (étude « Les structures de production laitière en France », juillet 2019)

Cela entraine une concentration de la production laitière 
dans des bassins de plaine, mais également dans certains 
massifs montagneux. 
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Des dynamiques différentes selon les territoires : 
exemple dans la filière lait de vache

Bassins laitiers de plaine : - 32 %
Mixte herbe-maïs - 33 %
Ouest - 31 %
Zones herbagères -32 %

Montagnes et piémonts : - 31 %
Vosges - 31 %
Jura - 20 %
Alpes du Nord - 26 %
Massif central est - 35 %
Massif central ouest - 35  %
Piémonts - 35 %

Zone polyculture-élevage : - 39 %
Densité lait faible - 47 %
À contraintes herbagères - 36  %
Zones intensives - 36 %
Sud-ouest - 52 %

Ces dynamiques territoriales différentes entrainent des problématiques variées d’installation 
les zones.

Source : FranceAgriMer (étude « Les structures de production laitière en France », juillet 2019)



7

60

70

80

90

100

110

120

130

140

150

160

170

180

2008 2009 2010 2011 2012 2013 2014 2015 2016 2017 2018

Indice base 100 en 2008

Liv. moy. lait
de brebis

Liv. moy. lait
de chèvre

Liv. moy. lait
de vache

60

70

80

90

100

110

120

130

140

150

160

170

180

2008 2009 2010 2011 2012 2013 2014 2015 2016 2017 2018

Indice base 100 en 2008

Liv. moy. lait
de brebis

Liv. moy. lait
de chèvre

Liv. moy. lait
de vache

Un agrandissement des exploitations laitières au cours 
des dernières années

Avec la diminution du nombre d’exploitations s’observe une augmentation de la livraison 
annuelle moyenne, dans les 3 filières laitières. 

Source : FranceAgriMer d’après Enquête annuelle laitière SSP

Évolution de la livraison moyenne / livreur en élevages laitiers

En 2018
Brebis : 88 800 l / livreur
Chèvre : 193 600 l / livreur
Vache : 443 400 l / livreur

En 2008
Brebis : 59 000 l / livreur
Chèvre : 135 100 l / livreur
Vache : 270 200 l / livreur

+ 50,6 %
+ 43,3 %
+ 64,1 %
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Des exploitations de plus en plus grandes : 
exemple dans la filière lait de vache

Impact sur la reprise des exploitations : un capital à racheter plus important, un besoin élevé 
en financement et en garanties…
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Source : FranceAgriMer (étude « Les structures de production laitière en France », juillet 2019)

En 2017-18
< 300 000 l : 38,6 %

300-600 000 l : 39,7 %
> 600 000 l : 21,7 %

En 2008-09
< 300 000 l : 64,3 %

300-600 000 l : 30,6 %
> 600 000 l : 5,1 %
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Des évolutions également des formes juridiques : 
exemple dans la filière lait de vache

Les formes sociétaires prennent une place de plus en plus importante : des installations plus 
faciles et « sécurisantes » ?! 
Impact sur la reprise des exploitations : des formes sociétaires plus difficiles à transmettre.

Source : FranceAgriMer (étude « Les structures de production laitière en France », juillet 2019)
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Divisé par 2 depuis la fin des 
années 90

1 exploitation sur 3 est reprise 

1740 installations* < 40 ans par an 
sur 2010/2016

* aujourd’hui 1290 + 190 coinstallés < 40 ans 
+ 260 conjoints

(Source : Agreste RA 2010, traitement Institut de 
l’élevage)

2000 à 
2010
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Divisé par 2 depuis la fin des années 90

1 exploitation sur 3 est reprise 

1740 installations* < 40 ans par an sur 2010/2016

* aujourd’hui 1290 + 190 coinstallés < 40 ans + 260 conjoints

Source : Agreste enquêtes structures 2013 et 2016 – traitement 
Institut de l’Elevage

Source : Agreste RA 2010, traitement Institut de l’élevage

2000 à 
2010





13

Source : Agreste enquêtes structures, y compris 2016 et Recensement agricole 2010– traitement Institut de l’Elevage

% cheptel (VL) détenu par les plus de 50 ans : 
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% chefs de moins de 40 ans % chefs de  plus de 50 ans
Eleveurs de
Vaches allaitantes
Brebis viande
Vaches laitières
Chèvres
Brebis laitières

2013 2016

38 % de VL 43 % de VL

48 % des chefs ont plus de 50 ans en 2016 (contre 32 % en 2000)

Un renouvellement des générations insuffisant 
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Source : Agreste enquêtes structures 2016 – traitement 
Institut de l’Elevage

Moins d’installations comme chef 
d’exploitation en bovins lait 
Plus de coexploitants familiaux et non 
familiaux

Comme chef

Comme co-exploitant 
apparenté au chef

Comme co-exploitant non 
apparenté au chef

Cercles proportionnels 
aux effectifs de JA

Source : Agreste enquête structures 2013 - traitement Institut de l'Elevage.

Nombre 
d’UTA par exploitation

par 
exploitation

Forme sociétaire entre tiers

Forme sociétaire familiale 
horizontale

Forme sociétaire familiale 
transmission

EA individuel ou 
EARL avec 
salariés 
permanents

EARL sans 
salariés 
permanents

EA individuel 
sans salariés 
permanentsIndividuel 

temps partiel



Catégorie % des chefs et coexploitants

Coexploitant dans un collectif de travail à la française 45 % dont 9 % avec des tiers 
et 36 % en famille

Chef d’entreprise gérant des salariés (>1UTA) 
et des capitaux 6 %

Eleveur individuel high-tech 
à forte productivité du travail 10 %

Econome-autonome alternative à la croissance 15 % des exploitations 
spécialisées de plaine (~ 6 %)

Producteur salarié de son voisin < 1 % ?

Autres : Individuel ou en couple (y compris sous forme EARL)
avec < 1UTA salariée Un tiers

• Plus généralement des profils d’installation variés :

- Forme d’organisation du travail
- Taille d’exploitations 

Sources: estimations Institut de l’Elevage d’après Agreste enquêtes structures et recensement agricole, AgroParisTech, IDELE, RAD, 2016. Les exploitations d'élevage herbivore économes 
en intrants (ou autonomes) : quelles sont leurs caractéristiques ? comment accompagner leur développement ? Rapport pour le MAAF, 123p. + annexes.



• Reprises fils/filles de moins en
moins fréquentes

• 1/3 d’installation hors cadre 
familial en exploitation individuelle
et env. 15 % des formes sociétaires

• Dont une part de “Non issus du 
milieu Agricole” (NIMA)
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